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Juliette 



 Mbote !

J'espère que vous allez tous et toutes très bien ! 

Me revoilà pour vous donner des nouvelles de ces deux derniers mois qui ont été très intenses.

Petit sommaire :

I.      Carême à Wenge

II.      Point santé : premier palu 

III.     Semaine sainte à Menkao

IV.     Pâques à Kin

V.      Nouvelles de mes missions

VI.     La vie kinoise

À Menkao



 La vie a continué à Kinshasa et le début du Carême a clôturé la fin du mois de février. 
Le Carême est un temps liturgique d'une durée de quarante jours, du mercredi des Cendres
jusqu'au jour de Pâques. 
A Wenge (c'est comme ça que nous appelons notre maison, car elle se situe à l'avenue Wenge),
nous avons eu la chance d'accueillir cinq jeunes qui font partie de la mission jeunes 18-30 ans (donc
je les connaissais déjà auparavant) durant le Carême. Ils sont venus passer du temps avec la
communauté, notamment pour le service et pour prier. C'était vraiment sympa d'avoir des
nouvelles personnes avec nous dans la maison, et nous avons passé du bon temps ensemble (jeux,
films, bons repas, danses...).

Carême à Wenge 

Les repas festifs suivis des danses



 J'ai aussi eu la chance de fêter mon anniversaire, bien entourée de mes frères et soeurs de la
communauté et des jeunes de l'année missionnaire.

J'ai même eu droit à un gâteau
personnalisé (bon ce n'est pas la

bonne pâtisserie française ni celle
de mes grand-mères ou de papa
ou maman, mais c'était pas mal

quand même...)

Et puis je suis tombée
par hasard sur cette

assiette que nous
avons à la maison et

devinez quoi ? Elle a été
fabriquée à

SARREGUEMINES !!!
C'est fou quand même,
que même au Congo on
trouve de la faïence de

ma ville natale



Malheureusement, à la fin du Carême (fin mars-début avril), je suis tombée malade. J'avais des
grosses courbatures, de la fièvre, sueurs, frissons... Ce sont les symptômes du paludisme donc je
suis directement allée me faire tester dans le centre dans lequel je travaille et résultat : j'avais le
palu. 
Le paludisme (ou malaria) est une maladie qui se transmet par piqûre d'un moustique infecté par un
parasite. Ici à Kinshasa il y a beaucoup de moustiques et je me fais souvent piquer donc je m'y
attendais un peu. Comme certains congolais me l'ont dit, c'est un "cadeau du pays" lol. 
J'ai tout de suite été prise en charge et j'ai pris la cure d'antipaludéen en per os mais puisque mon
corps n'était pas habitué, et malgré le traitement, je continuais à avoir de la fièvre et une charge
parasitaire un peu élevée, donc les médecins ont décidé de me redonner une cure mais en
injections. 
A ce moment là j'étais à Menkao pour la Semaine sainte (donc dans la brousse), j'ai donc dû faire
avec les moyens du bord pour les injections. J'avais la chance d'être avec Maurille (un congolais qui
fait l'année missionnaire), qui est étudiant en médecine et donc qui me faisait la plupart de mes
injections en intra veineux (les autres je les faisais moi-même mais ce n'est vraiment pas évident de
s'auto piquer         ) et Cyprien (mon co-JET) m'a aussi aidée et assistée. Nous avons donc
expérimenté la médecine de brousse, les injections du soir se faisaient sans électricité (donc avec
les lampes torches), nous n'avions pas de matériel (gants, garrot), mais tout s'est bien passé et
cela nous laisse de bons souvenirs car nous avons beaucoup ri durant ces aventures. 

Cyprien après l'injection, la lampe torche
en main, accompagné du chat de Menkao

(nommé Poutine) 

Point santé : premier palu

Bien évidemment, aujourd'hui tout va bien, je suis guérie, ce
n'était pas si terrible que ça, juste fatiguant.



Semaine sainte à Menkao

A la dernière semaine du Carême, pendant la Semaine sainte, nous sommes allés à Menkao (le
village où Cyprien est en mission). C'était pour la semaine des célibataires consacrés (donc des
frères et soeurs de la communauté), et nous (les jeunes) devions être au service.
J'étais toujours malade et sous injections donc je me suis reposée car j'étais très fatiguée. 
Ça m'a fait beaucoup de bien d'aller à Menkao car je n'y étais pas retournée depuis Noël et là bas il
fait plus frais (toujours chaud mais moins chaud qu'à Kin) et il y a vraiment la nature (contrairement
aux endroits que je côtoie à Kinshasa). 

J'ai profité du hamac de Cyprien pour faire
des siestes dehors (et profiter du vent             )

A Menkao, Cyprien
s'occupe des champs

(agriculture de
fruits/légumes) mais

également des chèvres. 



Pâques à Kin

Nous sommes rentrés à Kinshasa pour célébrer Pâques. Nous avons participé à la Vigile pascale à la
paroisse Sainte-Christine (paroisse de la communauté). C'était très beau, il y avait des très beaux
chants chantés par une chorale, mais c'était aussi très long (3h !!!!). J'étais à la fin de mon
traitement donc je n'étais pas encore au top de ma forme.

Le dimanche, nous avions invité des familles de la communauté à venir faire la fête chez nous. Nous
étions une soixantaine et nous avons eu un bon repas, suivi de musique et de danses bien
évidemment. 

Malheureusement cette année je n'ai même pas mangé de chocolat pour Pâques... (en plus je suis
une vraie fan de chocolat), mais j'ai quand même vécu des belles choses et mangé des bonnes
choses. 



J'ai travaillé tout le mois d'avril
à Mobengi car une maman
infirmière était en congé donc
je suis venue prêter main forte
à mes collègues. C'était sympa
car pendant 1 mois nous avions
des stagiaires au laboratoire et
ils sont très cool !

Nouvelles de mes missions
Mobengi - Centre de santé

Au mois de mars, nous avons fêté ensemble au centre
entre collègues mon anniversaire mais aussi la journée
internationale des droits de la femme. C'est une fête
importante ici et toutes les femmes se "sapent" pour
l'occasion.

Ma mission d'infirmière au centre de santé se passe très bien. J'aime beaucoup ce que je fais et je
m'entends bien avec mes collègues. 
J'ai eu des cas un peu difficiles, certains décès, certains transferts de cas graves. Ce n'était pas
toujours facile car nous avons un rapport à la mort qui est différent, différentes façons d'en
parler, de faire le deuil,... Malheureusement, beaucoup de personnes appréhendent d'aller à
l'hôpital car les soins et les médicaments sont coûteux et qu'ils n'ont pas forcément les moyens,
donc ils viennent au dernier moment quand cela ne va plus. Ça a été des fois compliqué pour moi de
savoir que ces personnes auraient pu s'en sortir si elles avaient eu les moyens financiers,
d'accepter cette "injustice". 

Ça c'est mon collègue (le laborantin) qui fait
semblant d'avoir mal pendant que je lui fais une

injection 



Ndako ya biso - Centre d'accueil des enfants de la rue

En mars, nous avons fait une sortie avec les garçons du centre, et c'était vraiment sympa ! Ils
étaient très contents, nous avons pu nous baigner, faire de la balançoire, faire des jeux ensemble...
Ça m'a beaucoup touchée de voir la joie de ces enfants/adolescents.
J'aime beaucoup passer du temps avec eux, ils sont toujours très motivés à faire pleins de choses, à
écouter de la musique, à danser, à jouer aux dames ou aux legos, et même à faire des cours de
mathématiques et de français !

Les filles du centre essayent même de m'apprendre le lingala et me donnent des cours, mais j'avoue
ne pas être la meilleure élève et la plus assidue... Mon niveau de lingala (la langue parlée à Kinshasa)
n'augmente pas beaucoup.

Mission jeunes 18-30 ans 

Nous avons eu plusieurs rencontres avec les
jeunes de la mission 18-30 : un week-end sur le
thème de "Vis sans complexe" où nous avons
parlé de nos origines, nos complexes, du
regard des autres, de la confiance en soi, et
nous avons également eu une journée après
Pâques pour faire la fête ensemble, manger,
danser... Pour moi c'est à chaque fois
l'occasion de rencontrer des jeunes de mon
âge et de retrouver mes amis. 

Des potes de la mission



La vie kinoise
Comme vous l'avez sans doute remarqué sur les
photos précédentes je me suis faite tresser pour la
première fois et j'ai eu ma première robe en pagne
qu'une amie couturière m'a fait. Tout le monde me
disait que j'allais souffrir avec les tresses mais pas du
tout, ça tirait un peu au moment de les faire et
pendant le premier jour mais après j'étais tranquille
pendant les deux semaines et demie où je les avais. 

J'ai aussi été invitée à mon premier mariage
religieux ici. C'était sympa de voir comment se
déroule un mariage et surtout de voir tout le
monde danser et s'ambiancer. 

Lorsque j'ai du temps
libre j'aime beaucoup
sortir avec mes amis.
J'ai de la chance car

nous avons dans notre
groupe d'amis un

congolais kinois qui a
une moto et qui nous

emmène partout dans
Kinshasa !

Au bord du fleuveDieumerci notre pote motard et Léo, un
français volontaire de la DCC, prof à

l'ICAM de Kinshasa



Ma nourriture préférée ici c'est
les makemba. Ce sont des
bananes plantain frites et c'est
juste délicieux !!!
Cependant la nourriture française
me manque beaucoup... Ici je
mange souvent la même chose et
je trouve ça un peu monotone, et il
n'y a presque jamais de dessert.

Enfin, en bref j'aime beaucoup ma vie ici, je me
plais bien. Je vis des choses vraiment géniales
et c'est une expérience très enrichissante.

Je vous laisse sur ce bel arc en ciel (car oui il
fait très chaud et il y a beaucoup de soleil mais
pendant la saison des pluies il y a quand même
des averses assez fréquemment). 

J'ai hâte de vous raconter la suite de mes
aventures à Kin !

Encore merci de me soutenir dans ce beau projet et de me permettre de vivre toutes ces belles
choses.
Je pense bien à vous et vous porte dans mes prières.

A bientôt ! 

Juliette


